
DÉBATS DES COMMUNES

Questions orales
L'IMPÔT SUR LE REVENU

LES MOTIFS DE L'ABSENCE D'ENQUÊTE SUR LA VIOLATION
POSSIBLE DU SECRET DES DÉCLARATIONS D'IMPÔT DE

L'ORATEUR

M. Lincoln M. Alexander (Hamilton-Ouest): Monsieur
l'Orateur, comme le ministre a déclaré il y a huit ou neuf jours
qu'à sa connaissance seulement quatre personnes étaient impli-
quées, du moins d'après les renseignements que lui ont commu-
niqués MM. Templeton et Berton, dirait-il à la Chambre
comment il se fait qu'à son ministère on n'ait pas eu assez de
présence d'esprit pour se rendre compte que ces messieurs, qui
sont mêlés à cette affaire de renseignements, avaient aussi les
déclarations d'impôt de Votre Honneur? Est-ce que cela ne
prouve pas un certain manque de compétence dans son
enquête? Comment la déclaration d'impôt de Votre Honneur
a-t-elle pu échapper à son attention?

L'hon. Joseph-Philippe Guay (ministre du Revenu natio-
nal): D'abord, monsieur l'Orateur, j'aimerais signaler à l'hono-
rable représentant que j'en étais au courant avant l'émission.
Même si j'ai déclaré vendredi ne pas avoir été au courant
avant l'émission, j'en ai été informé à 8 h 10 du matin par le
cabinet du premier ministre soit deux heures environ avant
l'émission. D'autre part, je n'en savais rien la veille alors que
certains députés de l'opposition étaient déjà au courant. Quant
aux allégations, j'applique le terme aux propos du député sur
quatre cas précis, autant que je sache il n'y a que ces quatre
cas. S'il y a d'autres cas, veuillez préciser lesquels. Depuis que
ces quatre cas ont été portés à mon attention, le jour de
l'émission de Pierre Berton et Charles Templeton, les enquêtes
se sont poursuivies. Les allégations des députés qui me font
face ont fait plus de mal que de bien.

Des voix: Bravo!

e (1422)

L'INFORMATION DU MINISTRE AU SUJET DES FUITES DE
RENSEIGNEMENTS FISCAUX-LA DURÉE DE L'ENQUÊTE

M. Lincoln M. Alexander (Hamilton-Ouest): Monsieur
l'Orateur, ma question supplémentaire s'adresse au ministre
du Revenu national. Le ministre peut-il dire à la Chambre
depuis combien de temps l'enquête est en cours? Avait-il
entendu parler de M. Lillie et de M. Meredith avant que le
Globe and Mail ne rende les faits publics? Dans l'affirmative,
pourquoi n'a-t-il pas montré plus de franchise à l'égard de la
Chambre quand il a fait ses déclarations à ce sujet?

L'hon. Joseph-Philippe Guay (ministre du Revenu natio-
nal): Monsieur l'Orateur, je m'étonne qu'un avocat aussi émi-
nent que le député qui vient de poser la question, ne puisse
comprendre, à partir de ce que j'ai dit, les raisons pour laquelle
la chose n'a pas été ébruitée. Nous savions que M. Lillie serait
impliqué, mais nous avons évité de le dire. De toute évidence,
c'était pour assurer la bonne marche de l'enquête.

M. Whiteway: Oh, oh!
[M. Andras.]

M. Guay (Saint-Boniface): Monsieur l'Orateur, le député
de Selkirk prend souvent la parole tout en restant assis. Il
devrait rester à son siège.

M. Hnatyshyn: Où avez-vous appris cela, Joe?

M. Guay (Saint-Boniface): Je ne pense pas devoir répéter ce
que j'ai dit. Je répondrai simplement à la question concernant
la durée de l'enquête. Elle durera tout le temps nécessaire à
mener une enquête approfondie, et à la fin vous en connaîtrez
tous les détails en temps et lieu. J'espère que ces détails seront
connus le plus tôt possible.

* * *

LA MAIN-D'RUVRE

LES LICENCIEMENTS DANS L'INDUSTRIE MINIÈRE-LES
MESURES PRÉVENTIVES ENVISAGÉES

M. John Rodriguez (Nickel Belt): Monsieur l'Orateur, ma
question s'adresse au ministre du chomâge. Comme la Falcon-
bridge Nickel, l'INCO et l'Alcan ont annoncé dernièrement
qu'elles licencieraient au moins 4,000 travailleurs, et comme
les dirigeants de l'industrie minière ont déclaré que 20,000
mineurs pourraient être mis à pied le printemps prochain, le
ministre peut-il confirmer l'exactitude de ces prédictions?
Peut-il dire également ce qu'il entend faire pour éviter des
mises à pied aussi considérables?

L'hon. Bud Cullen (ministre de l'Emploi et de l'Immigra-
tion): Monsieur l'Orateur, j'aimerais rappeler au député que je
suis le ministre de l'Emploi et l'Immigration.

Des voix: Bravo!

M. Cullen: Ce genre d'exagération n'a absolument rien de
bon et ruine tout espoir chez les travailleurs de l'INCO ou de
la Falconbridge de conserver leur emploi ou de trouver du
travail à l'avenir. J'ai indiqué au mois de juillet avant qu'on
commence à exagérer, que mon ministère avait trouvé du
travail à 1,400 mineurs. Ainsi, tout n'est pas aussi sombre que
voudraient nous le faire croire les néo-démocrates.

* * *

LES RESSOURCES

LA POSSIBILITÉ D'ENTRETIENS DU MINISTRE AVEC LES
DIRIGEANTS MINIERS AU SUJET DES LICENCIEMENTS

M. John Rodriguez (Nickel Belt): Monsieur l'Orateur, j'ai
une question supplémentaire à poser au ministre de l'Énergie,
des Mines et des Ressources. Puisque ni lui ni le gouvernement
n'ont jamais pu dominer la situation du chômage dans l'indus-
trie minière, et que des centaines de licenciements vont suivre
les centaines d'autres que Falconbridge Nickel Mines a déjà
annoncés, le ministre peut-il nous dire s'il a l'intention de
rencontrer les administrateurs de Falconbridge Nickel Mines
et des autres sociétés minières qui menacent de l'imiter, afin
d'examiner la situation?
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